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Libre de choisir ?

Renonciation du pape Benoit XVI, événement exceptionnel selon les retours unanimes de toutes les tendances et sur tous les médias.
Exceptionnel en effet dans l’histoire de la papauté moderne ou ses prédécesseurs n’ont pas voulu, oser, essayer cette voie de sortie. Tellement exceptionnel que l’on a même entendu : « un pape moderne » : bel exemple d’oxymore
Mais finalement, qui y a-t-il d’exceptionnel à renoncer quand on ne sent plus capable d’affronter la tache qui vous a été confiée, que la fatigue vous empêche d’attaquer de front les réorganisations rendues nécessaires pour faire face aux évolutions de la société. C’est donc somme toute une décision « normale » et parfaitement louable d’avoir la lucidité d’admettre que l’on ne peut pas accomplir correctement ce que le monde attend. De plus cette renonciation s’est faite, à priori, en toute liberté, sans contrainte et sans pression extérieure. Donc décision sage et adaptée à la circonstance.
Il est vrai que cette liberté de choix et de décision est plus facile à prendre quand l’avenir est assuré : d’abord séjour à Castel- Gandolfo, puis le couvent Mater Ecclesiae, au Vatican, pour se consacrer à ce qu’il aime et se reposer. L’avenir parait serein sans trop d’inquiétude matérielle sur le confort et la subsistance.
Qu’en est il d’Amina, Salomé Mamadou ou  José * qui partent tous les matins à l’aube avant tout le monde pour faire le ménage dans des bureaux encore déserts. Peut être sont ils, eux aussi, fatigués par la tache confiée ; lassés de parler à des poubelles de papier, et peut être ne sont ils plus vraiment en état physique d’assurer ce travail. Ils ont certainement plein de projets dans la tête pour se sortir de ce train-train qu’il faut prendre dans la nuit. Et que dire de ce cadre en permanence à limite du burn out mais endetté jusqu'au coup pour assurer un niveau de confort à sa famille en lien avec son statut social. Et ces ouvriers qui acceptent maintenant de travailler plus pour gagner moins pour conserver leur maigre salaire. Tous auraient envie de renoncer.
Dans l’absolu, ils ont la liberté de renoncer ou démissionner, mais quel serait leur lendemain.
Donc en fait la renonciation du pape était bien un événement exceptionnel car cette liberté de renoncer bien que théoriquement acquise à tous, est une liberté impossible à réaliser et représente un luxe rare : nous ne vivons pas libre de choisir. 

Vivre libre ou chacun se sait aimé, ou chacun se sent aimé, ou chacun se sentira vivre libre *

*paroles extraites du chant « «vivre libre » de  Stéphane Raux

